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Est-il possible de lier amitié avec une 
pie, y compris lorsque les mâles adultes 
protègent leurs nids ? La réponse est « OUI, 
c’est tout à fait possible ! ». Et pourtant la 
recherche n’en est qu’à ses balbutiements quant 
à expliquer ce type d’interaction chez les 
animaux, et c’est sans parler des amitiés 
pouvant se développer entre humains et oiseaux 
sauvages. 

 
Une pie jouant dans un jardin avec un chien. Photo 
source wimp.com 

Les corbeaux et les pies sont connues 
pour leur propension à créer de puissantes 
alliances entre eux. En fait, l’Australie est 
considérée comme l’endroit privilégié pour 
observer ce type de comportement coopératif 
chez les oiseaux. Ces derniers apprécient de 
passer du temps au sein de leur clan et avec leurs 
voisins, comme c’est la tradition en Australie. 

Bien sûr, de nombreux oiseaux viennent 
facilement picorer les miettes et autres petits 
restes de repas sur nos tables, et peuvent même 
se sentir suffisamment à l’aise pour venir se 
nourrir dans notre main, mais cela ne signifie 
pas forcément être amis. En revanche, il existe 
des preuves que les pies en liberté peuvent 
développer de fortes relations d’amitié avec des 
humains, et même sans que cela soit associé à 
de la nourriture ou pour s’abriter. 

Lorsque ces oiseaux fréquentent de 
façon constante un jardin ou une zone habitée 

par des humains, elles ont forcément moins 
tendance à être agressive avec les personnes qui 
y vivent. Pour preuve, 80% des pies nichent à 
proximité d’habitations humaines, et pourtant, 
la grande majorité de ces personnes ne sont pas 
agressées par les pies. En outre, si on considère 
que ces oiseaux peuvent vivre de 25 à 30 ans et 
sont territoriaux, ils peuvent développer de 
véritables amitiés avec les humains. Cette 
connivence peut même les amener à laisser 
approcher certaines personnes de leurs petits. 

Une raison clé expliquant ces 
comportements amicaux avec les pies réside 
dans le fait que nous savons désormais que ces 
oiseaux sont capables de reconnaître et se 
rappeler des visages humains pendant plusieurs 
années. Elles apprennent à distinguer qui sont 
les personnes du voisinage qui ne constituent 
pas de risque. Elles se rappelleront une personne 
qui a été gentille voire bienveillante avec elles, 
et elles se souviendront tout aussi bien d’un 
individu qui aura fait preuve de malveillance à 
leur égard. 

Mais pourquoi devenir amis ? 

Les pies qui initient des relations 
amicales avec les gens le font pour de bonnes 
raisons (de leur point de vue). Des zones 
confortables pour les pies sont difficiles à 
trouver et la compétition est grande. La plupart 
des pies ne sécuriseront pas un territoire, et ne 
parlons même pas de se reproduire, jusqu’à ce 
qu’elles aient au moins cinq ans. En fait, 
seulement 14% des pies adultes parviennent à se 
reproduire. Et en se fondant sur des recherches 
approfondies sur les populations de pies menées 
par R. Carrick dans les années 70, même si elles 
réussissent à se reproduire chaque année, elles 
ne parviendront à élever que sept à onze jeunes 
jusqu’à l’âge adulte et à maturité sexuelle durant 
leur vie. La reproduction n’est donc vraiment 
pas quelque chose de simple chez les pies. 
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La différence entre ne pas plonger en 
piqué sur quelqu’un et développer une véritable 
amitié se manifeste de plusieurs manières. 
Lorsque des pies ont tissé un lien avec 
quelqu’un, elles vont alors lui démontrer leur 
confiance, comme, par exemple, lui présenter 
leurs petits. Elles peuvent également autoriser 
leurs jeunes à jouer à proximité des gens, ne pas 
s’envoler dès qu’un voisin humain s’approche, 
et même venir, voire se percher tout près. 

Dans quelques rares cas, il arrive que des 
pies participent à des activités humaines. Par 
exemple, l’auteur de cet article explique, avec 
émotion que les pies l’ont aidée à faire du jardin 
en marchant à côté d’elle alors qu’elle 
désherbait et en retournant la terre comme elle 
le faisais. Une pie avait l’habitude de toujours 
venir se percher sur le rebord de la fenêtre de sa 
cuisine, gardant un œil attentif à tout ce que 
Gisela faisait. 

 
La pie curieuse qui suivait les faits et gestes de 

l’auteur chez elle (Photo de G. Kaplan) 
 

« A une occasion vraiment 
extraordinaire, une pie femelle adulte est entrée 
avec précaution chez moi, sur ses pattes, et a 
sauté sur le bureau sur lequel je travaillais » 
poursuit-elle. « Elle m’a observée pendant que 
je tapotais sur mon clavier et a même jeté un œil 
à l’écran de mon ordinateur. J’ai dû me lever 
pour aller répondre au téléphone et lorsque je 
suis revenue, la pie s’était installée sur le 
clavier. Après avoir picoré les touches 
gentiment, elle a regardé l’écran comme pour 
constater le « résultat » de son travail. L’oiseau 
s’est montré curieux de tout ce que je faisais. 
Elle voulait également jouer avec moi et a 
trouvé mes lacets de chaussures 

particulièrement intéressants, tirant dessus et 
revenant ensuite pour recommencer ». 
 

L’auteur n’ayant pas élevée cet animal, 
la pie était vraiment sauvage. Ainsi, ce qui est 
vraiment considérable c’est que c’est bien la pie 
qui a initié cette interaction sociale et fait preuve 
de ce comportement. Et comme l’ont démontré 
des travaux sur le sujet, c’est également ce 
qu’on observe chez les primates, et ce 
comportement d’affiliation fait partie des 
fondements de nos liens sociaux et amicaux. 
 
Situation risquée 
 

Si les pies peuvent être aussi douées 
avec les humains, comment expliquer leur 
comportement parfois agressif consistant à 
plonger sur quelqu’un. Ce type de 
comportement n’arrive que pendant quelques 
semaines chaque année. Mieux vaut se rappeler 
que les descentes en piqué (toujours réalisés par 
des mâles en faction) ne sont pas des actes 
d’agression ou de stress mais destinés à 
défendre un nid. La stratégie que ces oiseaux 
choisissent est fondée sur une évaluation des 
risques. 
 

Une personne inconnue et qui n’était pas 
présente au moment de la construction du nid 
représente un risque. Et c’est malheureusement 
ce qui se passe dans les places publiques et les 
parcs. La personne est alors identifiée comme 
intrus sur le territoire et par conséquent comme 
un risque potentiel pour la progéniture de 
l’oiseau. A ce moment-là, le mâle en faction 
alors que sa femelle couve se voit dans 
l’obligation de faire des vols en piqué pour, 
littéralement, repousser l’intrus hors de la zone 
du nid. 
 

Si ces signaux d’alerte sont ignorés par 
l’intrus, le mâle adulte peut tenter de faire des 
vols planés visant la tête de la personne (la pie 
peut alors se rompre le coup en entrant en 
collision avec le crâne d’une personne, cette 
stratégie intervient donc en dernier lieu). Les 
vols en piqué effectués par les pies constituent 
en général une action défensive vis-à-vis de 
quelqu’un d’inconnu qui s’approche et que la 
pie considère comme dangereux. Ce n’est pas 
une attaque arbitraire. 
 



 
Une pie courageuse poursuit un rapace plus gros 

and plus dangereux. Ceci garde les pies 
et les autres espèces alentours en sécurité (Photo 

de G Kaplan) 

Et l’auteur d’ajouter que « lorsque je me 
suis faite « attaquée » pour la première fois sur 
une place publique, j’ai lentement marché 
jusqu’à l’autre côté de la route. J’ai également 
laissé le temps au mâle d’étudier mon visage et 
mon aspect à bonne distance de son territoire 
afin qu’il puisse se rappeler de moi à l’avenir ». 
C’est une stratégie bien utile puisque nous 
savons maintenant que ces oiseaux sont 
capables de mémoriser des visages humains. 

Apporter un petit peu de nourriture ou passer 
très loin des pies peut également convaincre le 
mâle, anxieux, qu’il n’a pas besoin de 
s’acharner sur cette personne puisqu’elle ne 
représente pas de risque, et qu’elle pourrait 
même devenir une amie un jour. 

Le meilleur moyen d’envenimer la 
situation serait au contraire de tenter d’effrayer 
l’animal avec un parapluie ou tout autre objet, 
ou encore de déguerpir en courant. Cette 
réaction humaine a toutes les chances de 
confirmer à la pie que la personne concernée est 
dangereuse et que cela justifie de la pourchasser 
par tous les moyens possibles. 

En agissant intelligemment avec les 
pies, tout comme en politique mondiale, calmer 
un conflit naissant est en général la meilleure 
des stratégies. 

Article original : 
https://theconversation.com/magpies-can-
form-friendships-with-people-heres-how-83950

 

https://theconversation.com/magpies-can-form-friendships-with-people-heres-how-83950
https://theconversation.com/magpies-can-form-friendships-with-people-heres-how-83950

